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La XV' Fête-Contours 
D E 

Cymnast que de a Madeleine 
LE PALMARES (Suite) 

CONCOURS INDIVIDLELS ARTISTIQUES 
£• CuU.'tjone, — ovninastes oe moins de 21 ans 

1. \auuoul?r Maurice Heiiuissance Marcu — 
2. Uumoni Elie. Jeunesse Loosoise, uoos — 
3. Duouis Aime, L'Avenir Uu sud. — i. uruênue 
Alfred. La Lilloise. — 4. Coniyn Augustin Va-
l.-iute de Croix. - 4. .Neuviarts Henri. Renais­
sance de Mancq. - 7. Décrois Léon, Honaissance 
de Marcq. — 8. Desoamps Victor, binon Tour-
quennoise. — 9. Dubar Uustave, Jeunesse Marais 
de Lomme. — 10. Lesaffra Louis, Jeunesse Loo-
soise. — iO. Dcmoulin Octave, La r'atriote De-
nain. — 10. Verstr&ete Marius Jeunesse Blanc-
Senu. — 13 Gerbenaye Alfred, Revanche de 
Lille. — 13. Leencxnpckt Marcel, Jeunesse Bianc-
Seau. — 1J. Lemaire André, Renaissance Maicq-
en-uarteul. — 16. Buisine Albert. viunicinale 
Armenueres. — 17. Des. ameaux Oeorges, Saint-
Mauriot-Fives. — 18. Descamps Frar ois. Jeu­
nesse Blanc-Seau — lu Prouvost Louis, Espé­
rance Wasqueiiai. — Su. Messian Martial. Vo­
lontaires de Leers — 20. Bouiteville Désiré, Rou­
baisienne. — 22. Soepens Joseph Renaissance 
Marcq. — 22. Deplancnon André. Lilloise. — 
ti. Llnerelle Eugène, Jeunesse Loosoise, Loos. 
— 24. Potié Edmond, Jeunesse Loosoise, Loos. 
— 2b. Decroix Emue. Roubaisienne. — 26. Le-
tondère Jules, Jeunesse Blanc-Seau. — 28. Vos-
saert Arthur, La Neuvilloise. _ 28. Chigird Er­
nest, L'Ouvrière Valenciennes. — 30. Desnn'lié 
Augustin Henaissanc* Marcq — 31. Cresson 
Eugène, Roubaisienne. — 32. Desnions Franço;s, 

«.Saint-Maurice-Fives. — 33. Brixxy Paul, Êspé-
« rance Wasquehal — 33. Devos Félix, Patriote 
. Croix. — 33. Florin Edouard. Gauloise Wattre­

los. — 36. Halluin Gaston, Patriote Croix. — 
37. Chaval Edmond, Sapeurs-Pompiers Lille. — 

, 38. Quairiez Henri La Revanche, Lille. — 
"19. Marquette Henri, L'Union Tourquennoise. — 
;*). Vandengenen Lucien. Renaissance Marcq. — 
''il. Boockenooghe Heni'. Roubaisienne. — 41. 
Wirairy Maurice. SainUMaurice-Fives. — 43. 
Liétard René, Renaissance Marcq. — 44. Toui<-

' toy Jules, Jeunesse Blanc-Seau -— 45. liesingue 
Jean-Bapfiste, Patriote Denoin. — 46. Malle Paul, 
Club Haubourdinois. — 47 Quachebeur. Union 
SporUve Fivoise. — 48. Vallart Victor, Avenir 
Hellemmois. — 49. Cousin Julien. Jeunesse Blanc-
Seau. — 49. Phillippe Eugène, LOuvrtère Va-
Icncienes. — 49. Vivia ide André. La Lilloise. — 
52. Decool Fernand, La Française, Lille. — 
52. Vandevoustine Lucien Renaissance Marcq. 
— 52. De Caevel Léon, Avenir du Sud. — 55. 'Del-
croix Paul, Saint-Maurice-Fives. — 56. Corne-
lis Jules. Roubaisienne — 57. Van Craeonbro-
cke Prosper Revanche Lille. — 57. Devloo Mau-
r'trp Patriote Denam — 57. Fontaine Raymond, 
Espérance Wasquehal — 57. Sequin Alexandre, 
Michelet. Lannoy. — 61. Malingreau Fernand, 
Avenir Hellemmois — 62. Vanbergie Robert, 
Jeunesse Blanc-Seau. — 63. Lesage Jules, Rou­
baisienne. — 63. Leprtnce Robert. Saint-Mauri­
ce-Fives. — 65. Moreau Albert. Ouvrière Valen 
riennes. — 66. Deleoun César. Saint-Maurice-
Fives. — 67 Sapin Louis. La Française. Lille. 
— 68. Vloche Georges. Gauloise Wattrelos. — 
68. Delnat Louis, Jeunesse Blanc-Seau. — 70. Mi-
kailoff Henri. La Concorde. — 7U. Rogicz Gus­
tave. La Revanche. — 70. Loommaert Georges, 
Jeunesse Blano-Seau. — 70. Blanquart Paul, 
Roubaisienne. — 74 Grief Robert, L'Ouvrière 
Valenciennes — 74. Hoomaert Robert. Union 
Tourquennoise. — 76. Wouters Florent, Renais­
sance Marcq. — 77. Milot Jules, L'Ouvrière. Va-
lencienes. — 77. Simnere Oscar, Concorde de 
Nieppe. — T9. Coisne Marcel. La Jeunesse Ronc-
luoise. — 80.-Cuvelle Henri, La Revanche de 
Mlle. — 81. Lepot Henri, La Jeunesse Loosoise. 

V 81. Roch Gustave, La Lilloise. — P3. Dumon 
Vtaurice, La Jeunesse Loosoise. — 83. Lefebvre 
:<nile. Club Haubourdinois. — 83. Bocraert Noël, 

flont.iire d-e Leers. — 86 Wattin Roland. La 
-ulcrise. VVattrelos — 86 Dhollander Henri, 
ubaisienne. — 88 Vandevondels Honoré. Jeu-

ss* Roncquoise. — 88. Brunin Maurice, Rou-
-ienne. — 88. Dosire Alfred. Patriote de 
<x. — 91. Lepez Louis, La Française c> Lille. 
9î,. Louvîez Edmond La Lilloise. — 93. Cal-

Emile Seint-Maurice-Fives. — 94. Delaltaye 
' Ls Français» rie Lille; -94. Meneau 

Ouvrière Va'enelennes. '— 96. Dubois 
oile Péveloise — 97 leroy Louis, La 

;nain. — 97. Leclercq Charles. Roo-
97 Lorthioir Simon, Michelet, Lan-
eiroaert Henri. La Madelinoise. — 

Louis, La Lilloise, Lille. — 101. 
-rt, L'Lnioi» Sportive Fivoise. 0 •— 

is Robert. Avenir Hellemmois.* — 
perger Léon eJunesse Blanc-Seau. — 

ugge Robert. Jeunesse Roncquoise. — 
y Georges, Jeunesse Roncquoise. — 

jet Louis, La Française. — 107. Char-
r. Jeunesse Roncquoise. — 109. Coquo 
Concorde de Lille. — 110 Desmazières, 

ion Militaire. La Madeleine. — 111. Gil-
st. Etoile Péveloise. —> 111; Lelou Mau-
Lilloise. — 111. Leveugle Pierre, l'nion 

enno-se. — 114. Robbe Marcel. Renais-
Marcq. — 114. Dupont Georges, Jeunesse 

c-Seau. — 114. Dubois Rob«rtr La Madeiei 
% 117. Marceau Dutoiez Jeunesse Loos-
e, — 117. Porquiez Maxime, Jeunesse Loos 

Ise — 117. Vantorht>udt Alphonse, Union Spor 
iive Fivoise. — 117. Dumoulin , l.^ouarâ, Jeu-

tesse du Blanc-Seau. — 121. Debuisson Victorln. 
t: nv*- Pévedise. - 122. Boez François, Wavri-

DOise. — 122. HuUn Henri, Patriote. — 124 
Claeys Gaston. Municipale Armentières. — 124. 
Renard Félicien, Volontaire de Leers. — 125. 
Poutrain Georges, Avenir Hellemmois. —̂ 125. 
Mahieu Arthur, Jeunesse Croix-Rouge, Tour-
coine — 125. Gflleman Désiré, Espérance Was-
ouehai. — 125. Delelie Municipale Armentières 
_T 129 Sinnaeve Armand, Concorde Nieppe. — 
129. Slaes Albert. Patriote. Watb^los. — 
129 Dael Ferdinand, Revanche. Lille. — 132. Ste-
landre Léon, Jeunesse Croix-Rouge. — 133. Col-
lin Adolphe, Patriote. Croix. — 133. Debouvrie. 
Gauloise, Wattrelos. — 135. Vandale Paul, Con­
corde Lille. — 135. Decauchie Raymond. Pa­
triote' Croix. — 137. Coisne Kléber, Avenir Hel 
iemmois — 137. Dervaux Joseph, Jeunesse Ronc-
rjuotse _ 139. Suply Emmanuel. Concorde 
Ù U e l 140. aiquenn..is Edraind, Wavrinatee. 
! . Î41 Saint Venant Louis. La Lilloise. — 
142 Potier Emile. l.a Madeleinoise. — 143. Le-
canu Robert Jeunesse Loossoise. — 144. Mille-
ville Fernand, L'Etoile Péveloise. — 144 l£n 
Ëart Albert. Municipale, Armentières. — 146. Ro-

n Henri. Jeunesse. Loosoise. — 147 Trahy Qo-
lis. Préparation Militaire, La Madeleine. — 

147. Letebvi» LawMlte. Mtcbeiew Lannoy. — 
l i t . Emile Debuiswn, Etoile Pevelotae. — 
14s».. Lemaire Eugène La Concorde, Lille. — 
L4tt. Vandaetc André Union 1 ourquennoise. — 
152. Uristin Léon, Municipale, Armentières. — 
153. Naeruuyssen Jean-baptiste Avenu- Hellem­
mois. — 154. Uolbecq Allred, t-spôrance Was-
qùerial. — lVi. Agactie Allred, Etoile î*év«lolse. 
— 154. Uargen itiéodore. uuv.-iore, Valencien­
nes. — 157. Punthieu jules. Michelet, Lannoy. 
— 158. Decaux Robert, Ouvrière Valenciennes. 
— 159. Delplunques Daniel. Jeunesse Loossoise. 
— 159. Vandepulle Georges, Jeunesse Loossoise. 
— 161. Verdière René, Etoile Péveloise. — 
162. Lelebvre René, ouvrière, Valenciennes. — 
163 Descamps Edouard Jeunesse Loossoise. — 
163. Leclercq Loui*, Michèle., Lannoy. — 
163. Vervynck. Ecole Préparation Militaire, 
La Madeleine. — 163 Leenkneckt Jean. Patriote. 
Wettrelos — 167. Joints PauJ Patriote, Croix. 

168. Foucart Jean, Espérance, Wasquehal. — 
169. CUquennois Paul vvavrinoise, Wavrin. — 
169. Bacnelet Adolphe. Jeunesse de Loos. — 
17L Lamendin Georges. Ouvrière, Valenciennes. 
— 171. Merland Arthur, Ouvrière, Valenciennes. 
— 173. Dekuysch Jules, Jeunesse Croix-Rouge. — 
174. Doolaeghe Léopold Compatriote, Houpllnes. 
— !7o. bour Artliur, La Lilloise. — 175. Duha­
mel Lucien, Patriote, Wattrelos. — 177. Gavez 
Allred. Patriote. Wattrelos, — 178. Faillon Jean. 
Union Sportiv* Fivoise. — 179 Vandenbuicke 
Gentil, Patriote, Wattrelos — 180. ITeurysse 
Gustave, Union Sportive, Fives — 181. Caslei 
Louis, Jeunesse Croix-Rouge — 181. Molard 
Maurice, Patriote, Wattrelos. — 181. \aeye Gil­
bert, Municipale, Armentières. — 184. Despierre 
t/touard, Michelet, Lannoy — 184. Hauez Ray­
mond, Union Sportive Fives. — 1*4- Klaroent 
Louis, Concorde. Lille. — 187. Chenu Raymond, 
Wavrinoise. — 18b. Samyn Henri, jeunesse 
Croix-Rouge. — 188. Lahaye René, Compatriote. 
Houplines. — 190, Roussel Lucien, Jeunesse 
Croix-Rouae. — 191. Thery Jules, Jeunesse Loos­
soise. — 192. Vangarpeck Auguste, Jeunesse 
Loossoise. — 193. Verswaeyen Paul, Concorde 
de Nieppe, — 194. Santre Louis, Compatriote 
Houplines. — 19-1. Lebrun Maurice. Jeunesse 
Croix-Rouge. — 196. Brandt Alphonse, Jeunesse 
Ronquoise. — 197. Carette Robert, Jeunesse 
Blanc-Seau. — 198. Câlin Oscar, Jeunesse Loos­
soise. — 199. Borries Marcel Union SporUve 
Fivoise. — 200. Moermans Raymond, La Con­
corda de Lille. — 201. Billaut Georges, La Jeu­
nesse Loossoise. — 202. Cliquennois Henri, Wa-
wlnoise. — 203 Faillon Marcel, Union t portive. 
Lille. — SOI. Descamps Charles. Jeunesse Loos­
soise. 

ADULTES (ENSEMBLES AVEC ENGLVS). — 
Deuxième division . Prix d'excellence : Jeunes­
se du Blano-Seau, Tourcoing. — Troisième divi­
sion . Prix d'excellence Jeunesse Loossoise, de 
Loos : Espérance, de Wasquehal. — Quatrième 
division : Prix d'excellence. Patriote de Wat­
trelos ; Avenir d'Hellerumes. — Premier prix. 
Avenir du Pont de la Deule. 

ADULTES (ENSEMBLES SANS ENGINS) — 
Première division : Prix d'excellence. La Fra­
ternelle, de Wambrechies — Deuxième division • 
Prix d'excellence. Jeunesse de Roncq. — Troi­
sième division : Prix .d'excellence. Revanche, de 
Lille. — Quatrième division . Prix d excellence, 
La Veuvi'Haise ;. Club Sportif Hallennois : Vo­
lontaires de Leers. — Premier prix, A. C. L. 
de l.ambersart. — Catégorie spéciale (Boxe) : 
P-:- d'excellence. Renaissance de Ronchin. 
•«'.OXCOI'RS DE PYRAMIDES (AVEC ENGINS). 

— Deuxième division Prix d'excellence. Jeu­
nesse Roncquoise. — Troisième division " Prix 
d'excellence. Jeunesse Loossoise : Rensissance 
de Marcq. — Quatrième division : Prix d excel­
lence Ouvrière, de Valenciennes : Jeunesse du 
Marais de Lomme. — Premier prix, La Française 
de Lille. 

CONCOURS DE PYRAMIDES (SANS ENGINS). 
— Première» division Prix d'excellence. Patriote 
de Croix. — Deuxième division Prix d excel­
lence. Volontaire de Leers ; Compatriotes. Hou 
plines. — Premier prix La Neuvilloise. de 
Neuville. — Troisième division Prix d excel­
lence, L'Avenir du Sud de Lille : l'nion Spor­
tive de Fiwes. — Premier prix. Saint •launcç. 
de Fives. 4- Quatrième division Prix d excel­
lence. Pompiers de Lille - Premier prix. Club 
Sportif d'HalVennes : Associa ion des Anciens 
Elèves de Lambersart ; Concorde, de Lille. 

PUPILLES (ENSEMBLES AVEC ENGINS). — 
Deuxième division • Prix d'excellence. Jeunesse 
du Blanc-Seau. — Troisième division Prix d ex 
cellence. Jeunesse Loossoise v Revanche, oe Lille. 
— Quatrième division : Prix d'excellence, pa­
triote, de. Wattrelos ;r Club .HaliennoiSL 

PUPILLES (ENSEMBLES SANS ENGINS). — 
Troisième division . Prix d'excellence. L'Ouvrière 
de Valenciennes. — Quatrième division : Prix 
d'excellence, La Patriote, de Denain. 

EMISSIONS DE LA TOUR EIFFEL--- 2 Juillet 
- ^ 18 h 10 avpc MUe Marguerite Rabatan, «ui 
tatrice soliste des Concerts Colonne et Lamau 
reux MM. Serge Parontoff, pianiste. Philiot" 
Aphaxarian. violoniste, Lucien De Flagny et d un 
chœur délèves de Mlle Babaian. C'est le pnn-
Wnpset il neige (harpe par le R. P. Komitas), 
Ml«* Babaian et le chœur • Fantaisie sur tes 
danses arméniennes de Serge Parontoll. 1 auteur 
cliente l'Emigré, sérénade rustique (R. P. Komi 
tas; Mlle Babaian Chant de l'exilé (R. P. Komi-
tasV. M. Ph. Alphazarian. Mon bien grand 
cemme un platane • Mlle Babaian et le chœur. 

FMtc^'ON RAPIOLA. — 2 Juillet. — 8 h., 9 h 
10 h. 30, 12 h., 13 h. 30. — Résultats du Grand 
Hnx de'l'Automobile Oub de Francs \'\% h. 30. 
Informations • Cours des Colons du Havre lu 
verrool et Alexandrie: 13 h. 40. Radio Conceit 
par l'Orchestre tzigane Radiola : 17 h. • Cov.es 
de la Bourse du Commerce de Parts, du Havre 
d* Liwrpool. de New-York et d'Alexandrie; 
Y> h 10 Infirmations financières de. Paris et de 
t t ^ i w : Cours des chances: 17 h. 20, Radi-» 
Concert avec le concours des solistes Hadioia : 
1 Rourr*« en la mineur, piano : 2. Deuxième 
sor-H'e - Violoncelle et piano (allegro) Boccherim . 
andante et final : 3. 3e Suite flûte et piano 
(rrirderato. Acher romance, Widor final): 4. Sn-
rtfite violon et piano ioltecro. anrtante, tinai) 
MoTWt : 5 Solo de concerto eji fa. piano Dussei: 
10 h 45 • Ouverture de Nnhuchodonosor (Verdi1 . 
Informations ; 21 h. : Ra'iio-Concert de Mus*ouc 
italienne nvec le concours de M. Geni Sadero et 
rti» M Pulc de la Scala de Milan ; 1. Il Canto 
rlPfr'f !f»>*nno M Novoro : 2. Menuet, flûte ; 3. 
Ai- de Méphistophélès. chant Putg Boito: 4. MX» 
gro violon Poroora : 5. Trois chansons italienries 
su» des thèmes populaires élaborés et inter.iré 
léés par M Geni Sadero : ia> Berreuse, <b) Lit<i 
nlcv. 'c) Chanson de vendangeuse : 6. Gavotte, 
Vir'oncel'e, Getninanl : 7. Romance de la Kavi 
„„ „..-„,i M pujg; 8. Entracte de Cavalliera 
VaoraimL • 

I 

L,A MODE 
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TSïLl^LTIS 
On peut se demander à. juste raison com­

ment il nous eat donné de ne pas détester 
à jamais la teinte grise. N'était-ce pas assez 
que notre ciel fût toujours sombre, sans que 
nous ajoutions >J vcore à ce morne décor nos 
sihnouettes grises ? C'est un « cas de mimé­
tisme », dirait le naturaliste ; c 'es t . , bien 
regrettable, disons-nous plus simplement 1 

Pensez donc! La grande semaine des 
Courses uu se rencorrtrent, s'admirent et se 
jalousent les plus ricmes élégances de la 
Frai.ce s'est déroulée sous un ciel plutôt 
maussade. Et alors que tout devait être 
étincelant de beauté, de blancheurs, ce fut 
presque le triomphe des fourrures ! Timi­
des, les robes légères s'étaient frileusement 
blotties sous les manteaux de fourrure ou 
les paletots trois-quarts. L'organdina ne put 
faire, hélas ! qu'une légère apparition. Elles 
sont si délicieuses, ces robes estivales que 
viennent enjoliver de riches broderies on de 
délicates dentelles que c'en est» navrant Et 
les barèges f e u n s , genre second Empire, 
quelles charmantes toilettes ne font-ils pas ? 
Et les linons, les voiles de coton brodes ? 
Leur grâce vaporeuse nous enchante et 
nous glace tout à la fois. Etre* privées du 
plaisir de l'es porter ! Quel supplice pour 
notre coquetterie ! 

Peu de succès aussi pour les ombrelles. 
Quelles jolies fantaisies nouvelles pourtant 
d« s ce gracieux bibelot : petites ombrelles 
au dôme tout orné de bouillonnes, petites 
omtrrelles second Empire, ennuagées de 
tulle diaphane ; ornbreJIes plates semblables 
aux mignons parasols japonais, il faut que 
vous boudiez ou que vous soyez ridicules. 
Ainsi le veut S a Majesté le Soleil t 

PBTÏT1S GA3P18 
*— 

Aimez-vous ta cape ? Mille modèles vous 
offrent leur richesse ou leur simplicité, car 
il y a des capes pour toutes les circons­
tances. Il suffit, cependant, que vous com-
Slétiez une robe, une blouse de 1%. dernier 

'un semblant de cape, pour que vous ayez 
anissitôt.un vêtement « dernier cri ». Made­
moiselle «era ravie de la grâce que donne 
une mignonne cape de mousseline ou de 
tulle posée sur une robe-chemise ; Madame, 
qui est d\m certain âge, n'aura rie*, à en­
vier —i en toilette — . à l'élégance de sa 
fille : une fane cape, de dentelle noire,ou de 
couleur, saura faire de la moins coquette 
des robes une parure très « chic ». 

<>f y.-y: s', u Ï 

vi-chee, •aniwas «t Uureaux. Klsrehi très eaJtne. 
Peu d'acheteurs, les transactions sont tfiiaeiHV 
et les- cours restent sans changement On vans 
la flamande prête ou fraîche vélée, de i.xtv 
& 2.800 tr. (et même quelques-unes ont été «sa 
dues 2.900 et 3.000 fr. La 2e catégorie, de 1000 
S 2.300 fr. et la-3e catégorie, de 13)00 à 1.600 tr. 

Les bêtes à nourrir sont peu demandées ttti«s 
vB'ent, suivant âge et qualité, de S a 4 fr. tr 
kilo vivant. Le cours de l« bêle grasse est ferme ; 
il varie, suivant jeunesse et qualité, de £.75 s 
3.75 le kilo vivant 

Marche aux porcs. — Porcelets, de 190 à MM 
fr : coureurs, de 280 à 320 tr. suivant âge et 
qralilé. 

S.UNT-OMER. 30.— Beurre, 11 s l t fr: le kilo; 
œufs. 9 à 9.50 les 26; poules, 26 a 35 fr. ; 
pr.i.lets, 18 à 30 (r. la couple -. canards. 18 à*4 fr 

Marché aux bestiaux du 29 Juin. — Veaux 
Rnafi.4 fr.. 5 fr. et 5.73 le kilo: veoux maigres, 
150 à 180 tr. ; porcs, 5.90. fi fr. et 6J0 le kUo. 

Notre Patron-Prime 
Afin de faciliter dans la mesure du pos­

sible à nos nombreuses lectrices leur tac/ne 
parfois ardue de Couturière nous nu hl ions 
chaque semaine un ou plusieurs modèles 
Dortant un numéro. Il suffit de remplir le 
bon ci-dessous et de nous envoyer la som­
me de i franc en timbres-poste pour rece­
voir ^ 

L e P a t r o n - P r i m e 

du modèle choisi dans le Réveil 

Bon peur le PATRON-PRIME 
N« 

Je vous rrte de m'envover le plus tôt 
possible le patron N" 4.837 

M , 

rue • 

à. « . . . 

département. 

Ci-joint la somme de i franc 

I T T t U T l A I I 11 Indicruer très lteiblen*nt 
AI lEJlIlvn 11 votre nom et votre 
adresse. 

La somme de t franc doit être versée en 
'imbres- poste. 

Envoyer votre demande de PATRON 
PRIME à l'adresse suivante : 
Serv i ce des P A T R O N S - P R I M E S 

R E V E I L 
1S6 bis , rue de P a r i s LUI* 

Quand vous serez, à PA(2.15 
il vous &era utile de connaître 
chaque jour ce qui, se paase ici 
VOILS pourrez, lire ce journal dans 

le HaH de l'ASEKE HAVA) 
62, Rue de Richelieu. PARIS 
— S — » • — » ^ « ^ a — S » • «HBMW 

REVUE HEBDOMADAIRE 
de la Bourse de Lille 

de mettre 
obé#ou êtt— 

Hausse Ae BLANC MISSERON, d AOERlEa 
de LO.NUWÏ, de GA1L, de F1VS&L11XE et oe 
FRANCO-BEÙiE DE MATERIEL DE CHEMIN 
DE FER. 

FOROES ET ACIERIES DU NORB ET DE 
L'EST se stabilise S 402. Une augmentation de 
capital de 24 umiitm» aérait proposée. » l'Assem­
blée extraordinaire du 13 juillet. 

Faiblesse de SENELLE-MAUBEfJGE et de DE 
NAIN ET AN21N. 

Aux Diverses, l'acttvrté se perte encore sur 
les Valeurs Textiles. 

L'action COMPAGNIE GENERALE DES IN-
OLS11UES TEXTILES s'avance à .L5G0, - restant 
demandée a ce j>rix.' AGAUiE, oOMfiOIli l)o 
L'INDUSTRIE TJOCT1LE et COTONN1ERE un 
SAINT-QtENTIN sont aussi en faveur et pro­
gressent sensiblement 

KUHLMANN reste oien oriente, ainsi que 
VEflREMtïS ET MANUFACTURE DE (.LACiéi 
D'ANiaiE, CIMENTS FRANÇAIS et LA liuir 
VROISE. * - -

LAlTEltlES DU NORD est peu traite, ue bilan 
au 30 avril 1922, qui sera soumis aux aciioj-
naires le 7 juillet, accuse 227.165 transe de t*> 
néOces contre 210.028 francs. 

PATRON N» 4.83? 
Eobe nouvelle arec cape, en popeline sable 

garnie de foulard. 

Si la cape peut revêtir les plue riches 
aspects pour le soir, elle doit. rester d'une 
certaine simplicité pour ia ville : telle est 
celle de notre modèle. D'une allure très nou-
veile, cette gentille roba s e fera, par exem­
ple, en popeline sable. Le corsage s'égaiera, 
deva/.t, de foulard ou de voile de soie im­
prime. Derrière se pose, gracieuse au possi­
ble, une charmante cape doublée d'un tissu 
rappelant celui qui garnit le corsage. Si la 
quantité d'étoffe dont vous disposez vous 
le permet, plissez finement votre cape : 
vous n'en aurez qu^me toilette plus ravis­
sante, 

COUSINE MADELEINE, 
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Bulletin Economique 
TARIS, 30 (Halles Centrales). — Viandes. — 

Bœuf : quartier derrière, 4.50 a 8 ; quartier de 
vant, 2.20 à 4; aloyau. 5 a 12.50; cuisses, 5 1 1 . 
Veau extra : Ire quai., 2 à 8.50; 2e, 6.20 à li.'jo ; 
3e. 4.50 à 6.1fr; Mouton. Ire quai., 0 à 11 ; 2e. ? 
à 8.00; 3e. 4 a «.90; Rigots 6.50 a!2; car. ES 
parés 7 S 7.40 ; porc entier ou 1/2 : filets, 8 a 
i l : jambon 7 a 9. 

Beurres. — Fermiers d'Isigny, 8.40 a 12 ; cen-
trituffc» Normandie, 8 a 10.80 ; Bretagne, 8 S 10 ; 
Charente Poi ou. 8 a 12 . Marchands Normandie, 
7 a 9: Bretagne 8 a 10. 

Œufs. — Normandie extra, 3.60 ft 4.KI; choix. 
3.30 à 3.50 ; Bretagne choix. 3 a 350, autres, 2.40 
à 2.90. 

Fromages. — Camembert Normandie, O.ttn s 
1. 50; divers. 0.20 à 0.70; Llsieux boites, 1.50 * 
3.50; vrec. 0.60 a 3 ; Pont-1'Evèque, 0.85 a 1.50. 

Volailles. — Canard rouennais, 20 a 23 ; nan 
tais 14 à 19; fermes, 7 & 9: poulets morts 
nantais. 13 a 15 ; poules Bretagne, 8 a 11. 

M A R C H E S UU LA R E t i l O 
STEENVOORDE, 30.«*> Beurre en blocs, 19 a 

22 fr. les deux ' kilos ; en pièces, 4.75 S 5.75 le 
demi kilo; œnufs, 8 à 9 fr les 26; pommes de 
terre, rondes. 15 tr. ; longues, 35 lr. 

MAUBEUGE, 3a — Beurre 10 fr. le kilo ; lro-
n.age blanc, 0.75 la pinte ; Maroilles, 6 et 7.50 
la pièce : camembert, 1.75 la boite ; ceuls, 0.40 
la pièce : poules, 13 a 15 fr. ; poulets, 13 a 15 tr ; 
car.ards, 10 fr ; oies, 30 Jr. pièce : pigeons, 12 tr. 
les deux ; lapins, 13 a 18 fr. pièce. 

VALENCIENNES, 30. — Cote officielle de la 
Bcurse. — Sucres sans alfaires. — Farines, ire 
quai, les TùO kilos. 125 fr. ; blés blancs. Ire qua! 
94.50; 2e, 92.50; 3e, yo.50 : seigles,'bafr. ; escour-
E<ons. 63 fr. ; avoines. Ira qual.,67 ; 2c, 66 fr. 

LE QUESNOY. 30 — Beurre en gros 10.40 * 
11 fr. ; en détail, 11 fr. ; œufs, 0.40 pièce ; 
pommes de terre nouvelles, 0.70 a 0.80 le kilo ; 
petits pois. 2.75 • haricots, a 4 fr. le kilo ; etioux 
fleurs, 1.7a; choux verts, 0.75 pièce; poulets. 
18 fr; canards, 12 fr. 

CAMBRAI, 30. — Betrre, le kilo, 11 fr. ; œufs. 
1 apièce, 0.45 ; haricots, le litre, 2 fr. ; laitues, 
la pièce. 0.30 ; artichauts, 0.75 a 1 fr. ; choux 
fleurs, 2 à 2.25 ; asperges, la botte. 4 a 5 tr. , 
poireaux, 030; carottes, 0.40; navets. 0.40; o<-
Rnons. 0 30- aulx, 0.20; échaiottes, 0.25; cresson 
0JSO- radis. 0.40; pommes de terre, le kilo, 1 I- ; 
épinard 1.50; petits pois, 3 fr. ; haricots verts, 
4 fr. : fraises, 3 a 4 fr. ; cerises, 3 a 3.50 ;iapins, 
9.25; poules,. U fr. v canards, 9 fr. ; pigeoas. 
(la couple). 12 et 13 tr. 

ARRAS, 30. — Beurre, la livre, 4.50 a d.jti ; 
œufs frais, le quart, 8.50 a 9-50 : poule, la piè o. 
12 a 22 fr. . poulet, la couple, U à 38 fr. ; lap n. 
la nièce, 8 a 20 fr. : piaeon, la coirp'e, 6.50 à 
7.50: canard, la pièce, 12 a 15 fr. ; oie, la pièce. 
20 A 30 lr. ; dinde, la pièce, 30 à 55 fr. 

Marche aux vaches. — On avait amené 35o 

La Bourse conserve une allure favorable. Tout 
au plus remarque-ton un léger ralentissement 
dans les transactions, ce qu'il faut sans doute 
attribuer aux difliulles dee la poliUqoe exté­
rieure. L'obstination de l'Allemagne a ue pas 
se soumettre aux injonctions des alliés, créée, 
en effet, un sentiment de réserve chez la clien­
tèle, mais ce fadeur est largement conlre-oalan-
cé par ia situation prospère où ae trouve notre 
industrie en généra), et il semble, dans ces con­
ditions, que 1 accalmie actuelle des affaires doive 
être de courte durée. Les cours, qui sétaient 
sensiblement tassés au début de la semaine, font 
preuve d'ailleurs de tendances plus termes en 
clôture. Quelques titres tels Bruay, Maries et 
Carvin, sont même particulièrement recherchés 
et accusent de ce fait des plus-values apprécia­
bles. 

Le compartiment d.es Valeurs de Charbonnages 
retient toujours l'attention du public. Les par­
tisans de ces titres croient a la continuation de 
leur mouvement de reprise que justifient d'ail­
leurs Jes conditions d exploitation, tout a fait 
favorables, qui sont faites actuellement a celte 
industrie, t e marché charbonnier ne présrjnte en 
effet aucune ombre, si ce n'est Va pénurie de la 
main-'dœuvre. Mais ce n'est pas un fait nou­
veau Le charbon va sans cesse vers la hausse 
et cela se congoit quand on pense que toute la 
production est engagée jusqu'à la fin d'octobre 
et parfois plus avant, et que les livraisons de 
la Ruhr, pendant quelque temps encore, ne 
pourront porter que sui de faibles quantités. 

Bonnes demandes en ANICHE et en ANZIN. 
BETHUNE est un peu réalisé tandis que bRLAY, 
COURRIEHES, DOURUES et ESCARPELLE res­
tent en faveur. CARVIN gagne une cinquantaine 
de France a 866. On dit qu'a la suite du rachat 
de l'entreprise pai COL'RRIERES, l'échange des 
titres se ferait a raison de 3 CARVIN contre 
4 COURRIERES, plus une somme de 20 francs. 
Bien entendu, ce bruit demande confirmation. 

FRANKENHOLZ est plu* ferme. LENS et UE-
V1N perdent par contre, quelques tractions. 
L'extraction de UEVIN en 1922 fut de rfï.546 u 
Actuellement, la moyenne mensuelle est de 
30.000 tonnes. 

LIGNY-LEZ-AIRES ne varie guère. L'Assem­
blée du 21 juin a approuvé le bilan au 31 décem­
bre 1922. Bénéfice, 594.871 tr. contre 973.204. 
Solde disponible, report antérieur compris, 
1.032.648 francs. Dividende, 50 francs, brjt. égal 
au précédent. Production, 148.000 tonnes contre 
161.000. L'exercice écoulé fut particulièrement 
éprouvé par la concurrence anglaise qui obligea 
a constituer des stocka. 

Grande animation sur MARLES "qui, dit-on; 
serait bientôt introduit an marché ù terme à 
Paris. Ce titre est l'objet d'achats suivis et im­
portants. 

OSTRICOURT est en régression. L-ssemblée 
ordinaire du 27 juin» a approuvé les comptes 
de 1922 se soldant par -jn bénéfice (y compris 
le report antérieur de 72.890 fr.). de 8.839.854 fr. 
contre 5.400.519 francs, et voté un dividende de 
40 francs brut. Un acompte de 12,50 ayant été 
payé le 25 janvier 1923, le solde sera mis en 
paiement le 5 juillet. 

On note de bons échanges en THIVENCELLES, 
en VE.N'DIN et en VICOIGNE 

Les Valeurs de Pétroles restent dans 1 inertie. 
Elles s'inscriveut en légère baisse. 

DABROWA est faible Les comptes de l'exer-
cics 1922, qui seront soumis a 1 Assemblée du 
10 juillet accusent 12.724.104 francs de noduils 
bruts contre 4.808.548 pour 1921 ; d'autre part, 
en toison de la réduction des dépenses d admi­
nistration et de l'importance des amortissem-nits 
déjà pratiqués sur tes comptes de premier éta­
blissement, les charges sont ramenées de 
4.635.875 a 891.278 de sorte qnje le bénéfice net 
ressort à 11.832.825 francs contre 172.673 ; avec 
les reports antérieurs, le solde distribuible est 
de 12.051.461 francs. Le Conseil ne proposerait 
pas de dividende pour l'exercice 1922 ; il lirait 

3uestion à l'Assemblée d'un acompte re divi-
ende à titre indicatif, pour l'exercice 1923. 
KARPATHES est mieux L'assejiblée rdinalre 

tenue la 22 juin a approuvé les comptes au 
31 déeembre 1932 se soldant par 1.050.442 lr. 
contre 626.448 francs précédemment, et fixé le 
dividence à 22.50 brut par action et 126 lr. par 
part de fondateur, payable le 2 juillet. 

LILLE-BONNIERÉS, OMNIUM, RXFFINERIE 
DE PETROLE et S1LVA sont l'objet de quelques 
échanges. 

WANK'OWA perd quelques points. L'Assem­
blée ordinaire du 26 juin a approuvé le bilan au 
31 décembre 1922, se soldant par un bénéfice net 
de 2.120.272 francs contre 748.272 francs, *t dé­
cidé que le dividende de 50 francs brut par 
action et 10 fjancs par part de fondateur, seraU 
pavable sous déduction des impôts, a partir du 
9 juillet. 

Les Valeurs Métallurgiques consolident leurs 
récents progrès I-a situation de cette 'nduetrie 
ne s'améliore que lentement La continmié des 
approvisionnements en coke n'est pas assurée 
et les usines métallurgiques font du stock avant 

UN ESTOMAC 
ENFLAMME 

qui roui fait souffrir après chaque repas, pro­
vient presque toujours d'un excès d'acidité et 
d'une fermentation des aliments. La dfgestiaç 
normale, sans douleurs, revient dès que 1 acidité 
superflue et nuisible a disparue et que la fer­
mentation des aliments est arrêtée. Aun d'obte­
nir ee résultat prenez une demi-cuillerée i caXé 
de Mas-nésie Bismurée, qui est en vente dans 
toutes Tes pharmacies, dans un peu d'eau chaude 
aussitôt votre, repas terminé. Ceci neutralise 
rapidement, sûrement et inoftensivement l'aci­
dité et.arrête la fermentation donnant ainsi 1» 
facilité à votre estomac d'effectuer normalement 
ses fonctions digestives. Des milliers de per­
sonnes se servent de Magnésie Bismurée chaque 
semaine et savent par expérience personnelle 
que c'est le seul moyen qui les soulagera et leur 
permettra de manger normalement, comme toot to 
monde, sanss'inquiéterdesouffrances ultérieures 

LA MAGNESIE BISMUREE 
(marqua aépamétl 

mm t« WC aux —tome— délabras 
1 X > 0 0 i. • » • 

REVUE HEBDOMADAIRE 
do Im Bour-sm «to #»»#•/• 

aPris, le 30 juin 1923,.. 

La tenue du marché au comptant a été remar­
quablement sattsiaisante par l'importance des 
achats diriges sur les valeurs industrielles fran­
çaises bien que certaines- dentre elles aient at­
teint des cous» très élevùs. Cela indique que des 
capitaux considérables sont disponibles et que 
l'on a de plus en plus le sens des bons place­
ments. 

Au marché a terme, les opérations ont é** 
guidées par le souci de la liquidation de fin de 
mois, facilitée par de nombreux allégements 
préalables. 

La situation génrale et la hausse des cftangei 
étrangers ont un peu pesé sur les cours de» 
fonds français. L'émission des Bons 6 % du Cre* 
dit National se poursuit avec un plein succès1. 
Les avantages offerts . 6 % net de tous impôts 
présents et futurs, lots très nombreux répartis 
aussi équitablement que possible, garantie ab­
solue de l'Etat, exemption complète d'impâ|s 
même sur les lots et la prime de rembourse­
ment, sont de nature a plaire a tous les cap& 
laiistës. 

Le prix d'émission est particulièrement avan­
tageux : 490 francs avec coupon plein en octo­
bre, ce qui ramène en fait & 485 francs. Les 
gros lots sont de 500.000 francs et de 100.000 ffc 
avec a côté une multitude de petits lots ~; 
1.200 par an et par million de titres, soit 12 par 
an et par 10.000 titres Le grand nombre des 
demandes qui n'ont pu être satisfates en jan­
vier dernier a montré jusqu'à évidence que ce 
type n'avait pas épuisé son succès et que ta 
faveur du public lui restait attachée. 

Des bons achats se poursuivent sur les actioçp 
des grands établissements de crédit français. I n 
coupon de 145 francs a été détaché cette semaine 
sur la Banque de France, pour dividende du 
prmier emestre. La Banque Nationale du Mext-
que a passé 900 francs, la création de la Banque 
d'Emission mexicaine devant donner à rette ç& 
ciété une plus grande sécurité et une extensioa 
de ses affaires. 

Les titres de chemins de fer français ont con, 
serve te"Jrs cours de hausse, justifiés par l'in­
tensité de plus en plus arande du trafic. Auf 
valeurs industrielles des achats se sont portés; 
avec une préfrence marquée sur les titres des 
entreprises d'électricité Compagnie Parisienne 
de Distribution. Parisienne Electrique, Compa, 
gnie Générale d'Electricité, Electricité du L'ttQi 
rai Méditerranéen, Forces Motrices du Rbôhqj 
etc., etc. 

On a recherché également les actions des eha» 
bonnages en raison de la rareté du combustfa 
ble, des besoins de la consommation industrlell* 
des approvisionnements de la consommation 
privée et de la hausse de la livre. Mais on t a 
resté encore modérément empressé à l'égard des 
titres des entreprises métallurgiques malgré l's> 
vance annoncée sur les prix de vente des pro» 
dùrts. , «-IL. 

Bien que la grande hausse du cuivre prêda» 
aux Etats-Vtiis ne 6e soit pas encore manifes; 
lée, la cote de l'action du Rio Tlnto a été très 
animée à terme où l'on a dépassé 2.725 avec le 
nombreuses affaires à primes autour et au-des­
sus di> ?.«*!. 

Un phénomène du même genre s'est produit 
nour l'action Sav, montant au-dessus de J.0BO 
ferme et de 3.800 a primes, malgré l'alourdisse­
ment des prix du sucre •• 

Aux va'enrs de pétrole, la baisse de la Mex*. 
esn Esgle vers 90 a influencé la Royal Dtitcfj; 
.et la Shell. I.es titres des autres groupes petro-
liferes ont peu varié. 
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L'ANNEAU D'ARGENT 
Grand roman d amour par Georges de B01SF0RE1 

DFUXIEME PARTIE 

Celtes qui pleurent 
VI 

LA SITUATION SE PRECISE 

Etie .ieuieurt, muette. 
Mais connue Régine... «fin de laisse» 

st - "si! "Ile ei Jacques... s'éloignait — 
pour une minute dVsait-ellt — MaroelU 
lu uti t* vers son mari. 

Et d'une voix très i —se. d'une voix 

é l l i t U "J a o Q U es , dèclarat-elle. il faut que 
j'aie, avec vous, une expiication. 

11 la -a avec stupeur. . . . 
— Une explication. , avec moi T.-
— Oui. vous avez bien entendu. 
Il «rut ouvrir prendre un tan de badi 

n a - C S o t t . aoquiesca-t-il Ce soir- Dans ro-
tre chambre. Etes-vous contente -T 

U disait cela les prunelle luisantes ' 
EUe protesta : ._ - . 

\r>?. Pu? dans m» chambre. Ici me 
me \ p r è s dinar. Lorsque ma. mère sera 
couchée. 

inauieL cette fois, frappé par l'acceot 

avec lequej elle avait prononcé ces pai u 
les. oreasentant quelque chose de grave 
il allait répondre., provoquer à l'instant 
même l'explication qu'elle désirait et di.ni 
il ne devinait pas le motif... mais déjà 
Régine léa araissait. 

tit... d'un coup d'oeil impérieux... M.ar 
celle venait de lui ordonner de se taire 

Tout le monde dormaiL 
Dans le salon, éclairé par une L-mpe 

colonne représentant un ibis srigantesoue, 
an bronze d'art, la <eune femme atten­
dait. 

Q«i t 
L'homme auquel elle avait donné ren 

dez-vous. 
Son mari ! . . . 
D'à i Meurs, son attente .e fut pas de 

longue durée-
Ecartant la draperie. Jacnies Burgo-

ee dressa devant «lie. 
—"Vraiment..', dit-il... U plaisante-fan 

talsie Que vous avez-la. ma mie. Je vaio 
me croire non pas votre époux, mais \ 
a m a n t J'aurai* mauvaise "rftee de m'en 
plaindre et le rôle m'est doux à remplir-
Vous êtes . Marcelle, la otus adorable de* 
maltmsaaa. 

U affichait un enjouement... une désin­
volture trop marquée pour être réelle. 

La vérité, c'est qu'il était en proie à 
une angoisse profonde-

Pourquoi Marcelle agissait-elle ainsi 1 
Elle possédait pour cela des raisons se 

rieuses, décisives, il n'en 'doutait p a s 
(Juelles raisons ? On aurait dit qu'il avait 
peur de le savoir. 

Et elle avait un afr de telle sévérité, de 
si implacable résolution rue le sourire 
qu'il ébauchait s'effaça de ses lèvres. 

Il eut froid au cœur soudainement 
L'beure d'expier l'infamie qu il avait 

commise sonnait-elle pour lui ?... 
D'une voix dont le timbre le fit tressail­

lir, scandant chaque syllabe, la jeune 
femme prononça : 

— Je vous ai prié de venir ici Vous ne 
me demandez cas pourquoi. Je va i s vous 
l'apprenuire. 

Elle avait croisé les bras sur sa poi 
trine en une oose superbe de dignité et 
de défi... et elle attachait sur lui des eux 
et incelants. 

— Avant notre mariage, honnêtement, 
loyalement, à vous qui ignorez ce qu'eut 
la loyauté, ce qu'est l'honneur j'ai dé 
claré : je ne vous aime pas ; jamais je 
ne vous aimerai. Vous m'avez répondu en 
haussant les épaules '• « Bah t votre coeur 
parlera un jour ». Vous aviez raison 
Mon cœur a paria Je ne savais pas alors 
que. plus taru je vous haïrais de toute 
la bafne que l'Ame d'une femme peut con 
tenir 

Il devint livide. 
— Marcelle, cria-t-il. 
ImpitoyableTnenf.**elIe poursuivit : 
— Oui, je vous hais... je ne vous l'ai 

pas dit encore... il faut q: vous le sa­
chiez... Ja voua liais.. . te voua hais. St 

cela à dater du jour où vous m'avez pri-

» AvanL j'avais pour vous du mépris 
Du mépris "î C'est trop peu. Il est des 
femme, oui — affirmet—on — peuvent ai­
mer un homme en le méprisant. Et je crvii 
prends T'espol" insensé fue vous nourris­
siez de me fléchir — le mot est dé vous 
— comme s'il existait un pardon possible 
à l'acte abominable dont vous porterez la 
responsabilité., et aussi, i'en appelle à 
Dieu, le châtiment !. . . ' 

Il s'approcha d'elle et, presque bruta­
lement, lui nrenant les poignets : 

— Taisez-vous... Marcelle... 'aisez-vous, 
ce que voue dites, c'est par trop atro­
ce t... C'est toux ! . . Je ne vous crois 
pas-. Si vous me haïssez ainsi pourquoi 
m'avez-vous épousé ? 

— Pourquoi je "vous ai épousé T C'est 
vous, vous, Jacques Burgos... qui me po­
sez cette question 1 Comme si vous iRno-
riez de quel poids mon père a pesé sur 
ma volonté. Comme si vous ifrnoriez m u 
je n'ai cédé que pour m'éviter un remords 
qui eût empoisonné mon existence... 

Elle fit une pause pour reprendre ha-
leine. 

Puis i 

— Comment vous y Mes-veua pris pour 
que mon. père en arriva à voua imposer 
& mon choix. Je ne le sais pas. Il v a 'a 
un mystère que le ne nuis approfondir .. 
et que jamais, «ans doute... je n'appro­
fondirai-, . Pourtant en me donnant à vous 
il avait — m'est-il permis d'avoir une 
autre idée t, — to conviction d'assurer 
mon bonheur. Que lui avez-vous dit T 
Qu'avez-vous fait pour mettre, dans son 
esprit, cette conviction ? Cela échappe .à 
mon intell i (re^ee n y a entre mon père 
et vous un lien qu'il ne m'a oaa avoué. 

D'aUteurs que m'importe ! Ma haine pour 
vous en sennit-el.le diminuée. ? 

Il lui tenait toujours les poignets. Et *.' 
serrait ceux-ci à les briser. 

Sous la douleur physique, elle défail­
lait. 

Mais, de ses lèvres, aucune plainte ne 
sortai t 

Jacques ne s'apercevait de rien... Il n'a­
vait pas la notion de oe qu'il faisait... La 
folie, par dejrré. envahissait son cerveau. 

Ah t cette femme....- si elle avait juré de 
Se venger... comme elle se vengeait cruel 
lemeni ! . ~ 

Lentement-.- inexorablement., par phra­
ses brèves... qui le frappaient — conans 
une arme mortelle — en plein cœur.... elle 
disait : • . 

— Vous le voyez, il était .nécessaire, 
que nous eussions ensemble cette conver­
sation qui... "our tout le monde,, nour 
ma mère surtout. , doit rester secrète 
J.' ne veui nns qu'elle sache mon malheur 
C'est assez de moi pour souffrir... Mais, 
à présent que devant vous j'ai mis a no 
mon âme... & nrésent que je vous ai mon 
tré le fossé <mi nous sépare et que rien 
n« peut combler... vous comprenez oue 
Si aux veux de tous, nos relations doi­
vent être des relations correctes; norme 
les. qu'entretiennent un mari et sa fem­
me, en réalité ne* relations ne peuvent 
exister entre nous. 

. . . J'ai ma chambre. 

. . . Vous SVAS m votre. 

. . . Désormais nous vivrons comme des 
étrangers. ~ 

II lui loche les bras. 
Ri il la fixa... une secondé., .amas *«a 

rament 
Que diealt-elle t 

Désormais ils vivraient comme de»} 
étrangers. 

Ainsi cette femme qui était sa proprife. 
té, son bien, et que nui ne pouvait lui dis­
puter... cette femme entendait se reprenï, 
dre. Elle exigeait de lui une chose aoeuiS* 
de, impossible, au-dessus de ses forces. 
EUe le poussait à bout U ae révolta. 

— Vous oublies que la loi vous a faite 
mienn- Sauf le divorce rien ne peut noua 
désunir. 

— Je le sais , répondit-elle. 
— Al«rs . . -

— Alors... si, pour triompher de mît 
résistance... pour me réduire a merci,» 
vous eles résoiu a vous prévaloir de vus 
droits... a employer la violence... je cite*. 
obérai dans la mort 4a paix qui, ici-bas, 
m'a été refusée... Je me tuerai... oui, j USA 
lais le serment* je me tuerai plutôt q w 
de vous céder... Et oe nouveau crin... ,-
siii-us l ï i u d'autres... ne chargera guejca 
votre conscience... Vous serez riche et tf-
bre... Marié sous le régime de le coiumu 
nauté, vous hériterez de mot . . Peut-ét' 
est-ce là ce ue vous voulez. La dot ni»* 
vous avez convoitée et pour la ppssess,ioA 
de laquelle vous n'avez pas reculé devant 
la pire vilenie... cette dote sera à vous.'* 
toute a voua 1... 

Ij l'interonapit... 
. . . Désespérément : 

— Taisez-vous-, par grâce... 
le... taisez-vous. 

En proie à un éblouéssement 
il chancelait 

Un sentiment nouveau... «ne tentât 
abominable... s'emparait de lui.. C'é 
sa faute, à a i le t . . La malheureuse, 
quoi jwrtslt-eU» ainsi U 

(A ntsvH) 
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